Déroulement de la séquence

Faire acheter aux élèves L'Île des esclaves dans la collection Classiques Hachette
et leur demander de commencer la lecture de l'œuvre.
Séance 1 - 3 h –

Dominante : culture
Objectifs :
- Connaître le contexte historique.
- Comprendre l'évolution de la société.
- Avoir quelques connaissances sur l'histoire littéraire : les idées du siècle des Lumières.
- Savoir situer les auteurs majeurs dans le siècle.
- Comprendre l'importance du théâtre dans la société du 18ème siècle.

Plan de la séance : 
I - L'histoire du siècle.
II - Le 18ème siècle : le siècle des Lumières.
III - Situer les auteurs sur la frise chronologique.
IV - Les représentations théâtrales au 18ème siècle.
I - L'histoire du siècle. Cours dialogué.

A l'aide de la première bande de la frise chronologique (succession des régimes politiques), d'un texte résumant l'histoire du siècle (cf. Textes et méthode -classe de seconde - Hatier) et de leurs connaissances, les élèves doivent définir les différents régimes et comprendre l'évolution d'une société qui découvre la contestation.


II - Le 18ème siècle : Le siècle des Lumières. Correction collective.

Les élèves auront à leur disposition des ouvrages simples de littérature (par exemple : Méthodes et techniques Bac Pro, Nathan) ou des documents photocopiés par le professeur.
Ils répondront aux questions suivantes : 
1 - Pourquoi a-t-on appelé le 18ème siècle, le siècle des Lumières ?
2 - En quoi l'idée de bonheur, telle qu'elle est défendue par les philosophes, est-elle nouvelle ?
3 - Quels types d'œuvre littéraire permettaient aux écrivains de critiquer la société ?


III - Situer les auteurs sur la frise chronologique. Correction au rétroprojecteur.

Dans la deuxième bande de la frise chronologique, les élèves doivent situer les principaux écrivains du siècle dont Marivaux.


IV - Les représentations théâtrales au 18ème siècle. Cours dialogué et magistral.

Les élèves liront, dans les annexes de leur livre, les pages 68 et 69.
En leur posant des questions, le professeur mettra en évidence l'opposition entre les théâtres officiels et le théâtre italien.

Il évoquera l'origine de celui-ci : la Commedia dell'arte et montrera l'attachement de Marivaux pour les Italiens.

L’enseignant apportera aussi des informations sur les théâtres de foire et ceux de société afin de montrer que toute la société était passionnée par le théâtre et que celui-ci était un lieu de contestation.
Étude de l'estampe (Class. Hachette p.73).

Les élèves devront avoir lu la pièce pour la séance suivante. 

Séance 2 - 2h –

Dominante : lecture
Objectifs :
- Etudier la structure de la pièce.
- Découvrir que la structure d'un texte en souligne le sens.
- Comprendre une partie du message moral de la pièce.

Plan de la séance :
Introduction.
I - Analyse du titre de la pièce.
II - Répondre au questionnaire.
III - Synthèse collective.
Introduction (formulation de la problématique de la séquence).

Rappel de la séance précédente. La société du 18éme siècle est en mutation, elle est passionnée par le théâtre. La bourgeoisie détient les clés de l'économie et souhaite participer à la vie politique. Elle remet en cause la monarchie absolue, les privilèges de la noblesse. On fait préciser aux élèves  le groupe d’ écrivains qui  vont être les porte-paroles de ces idées : les philosophes. Le professeur propose donc de voir, à travers l'étude de la pièce, si le théâtre a joué le même rôle.

Problématique : le théâtre peut-il avoir un rôle politique et moral ?
I - Analyse du titre de la pièce. Cours dialogué.

On demande aux élèves ce qu'évoquent les deux mots du titre pour montrer qu'il constitue une antithèse. On les interroge sur les différentes périodes historiques qui correspondent à l'esclavage. On analyse la préposition " de " : caractérisation ou appartenance ?
Le titre propose de traiter une situation sociale.

II - Répondre au questionnaire. Travail en groupes.

La classe est divisée en 2 groupes. Le premier travaille sur la scène 1 et le second sur les scènes 10 et 11.
Le professeur circule pour aider les élèves.

Questionnaire 1

· En quoi le découpage de cette pièce présente-t-il une particularité ? Comment pouvez-vous l'expliquer ?
2 - Scène 1
a) Quelle est la situation initiale ? En quoi annonce-t-elle ce qui va se passer dans la suite de la pièce ?
b) Relevez et classez les informations fournies par cette scène : lieu de l'action, identité des personnages.
c) En quoi les lois de l'île engendrent-elles un renversement de la société ? Que prouve ce renversement ?
d) Quelle relation les deux personnages entretiennent-ils ? Comment cette relation évolue-t-elle au cours de la scène ? Que dénonce Marivaux ?
e) Comment appelle-t-on ce type de scène ?

Questionnaire 2

3 - Scène 10
a) Quel choix font Arlequin et Cléanthis ? Pourquoi ? Que prouve ce choix ?
b) Selon Cléanthis, quelle est la véritable noblesse ?


4 - Scène 11
a) Quel le rôle de Trivelin dans cette scène ?
b) Quelle est la situation finale ?
c) En quoi cette fin peut paraître décevante ? Qu'en déduisez-vous sur la structure de la pièce ? 
d) Cette dernière scène ne montre-t-elle pas cependant, des changements dans les relations qui unissent les personnages ? Lesquels ? Quel est alors, le message de la pièce ?
e) À quelle date a été jouée cette pièce pour la première fois ? Pourquoi peut-on dire que Marivaux faisait alors preuve de hardiesse ? Quel événement politique de la fin du siècle semble annoncer les idées de l'auteur ?
f) Comment appelle-t-on ce type de scène ?

Conclusion : (les élèves doivent pouvoir trouver seuls cette conclusion).
Marivaux invite le spectateur à réfléchir sur l'inégalité sociale, sans toutefois réclamer un bouleversement social (structure circulaire du texte, image de l'île). Il incite les maîtres à plus d'humanité. Le discours de la pièce est donc moral tout en présageant les événements de 1789. 

Séance 3 - 3 h –


Dominante : lecture
Objectifs :
- Différencier l'espace et le temps de la représentation théâtrale de l'espace et du temps de l'action de la pièce.
- Comprendre que l'évocation du temps et de l'espace dans l'action de la pièce constitue un effet de sens.

Plan de la séance : 
I - Travail en groupes sur 2 questionnaires.
II - Synthèse collective.

ETUDE DU TEMPS
QUESTIONS


1 - a) Les éléments du décor, donnés par les didascalies, permettent-ils de situer l'action à une époque historique ? Pourquoi ?
b) D'où viennent tous les personnages de la pièce ?
c) Quelle allusion aux mœurs (scène 1 ) permet cependant d'inscrire l'action dans une période historique ? Laquelle ?
c) Voir scène 3 de la ligne 113 à la fin. Relevez les détails concernant la manière de vivre, de s'habiller etc. qui ne concordent pas avec votre réponse précédente. A quelle époque font-ils référence ? Qu'en concluez-vous ?

2 - a) Scène 1. Depuis combien de temps dure la république dirigée par Trivelin ? Que pensez-vous de cette indication ?
b) Scène 2 (tirade de Trivelin). Relevez une indication de temps concernant l'évolution des lois de la république. Que révèle-t-elle sur l'esprit des habitants ?
c) Quand se situent ces références temporelles par rapport à l'action dramatique ? Comment appelle-t-on ce procédé ?
d) De quelle manière Marivaux a-t-il informé le spectateur de ces événements passés ? Pourquoi ?


3 - Scène 2 de la tirade de Trivelin à la fin de la scène.

a) Combien de temps doit durer le séjour des personnages sur l'île ?
b) Pendant combien de temps les anciens esclaves peuvent-ils profiter de leur nouveau rang social ?
c) Combien de temps dure une représentation théâtrale ? Quelle difficulté risque alors de se poser au metteur en scène ?
d) Le spectateur sait-il exactement combien de temps s'écoule entre la fin de la scène 5 (départ de Trivelin) et la scène 11 ? Pourquoi ?
e) Quelle impression ressent alors le spectateur ? En quoi la structure de la pièce et l'attitude de Trivelin (scène 11) renforcent-t-elles cette impression ?
f) Comment Marivaux a-t-il résolu le problème de la durée de l'action ?
g) De quoi dépend finalement la progression de l'action ?

Synthèse de la correction : 

1 - L'action n'est pas située à une époque historique réelle (esclavage et Athènes évoquent la Grèce antique mais de nombreux termes renvoient au 18ème siècle : cavalier, vapeurs, gants, corset…). La Grèce antique n'est qu'une convention qui permet à l'auteur d'aborder des réalités contemporaines.
2 - L'évolution des mœurs de la république montre qu'il s'agit d'une société de progrès.
3 - Il est impossible au théâtre de faire ressentir aux spectateurs l'écoulement d'une longue durée. La fiction n'est donc pas inscrite dans une durée précise. Le cours d'humanité semble donc très bref (1 acte), les personnages ont compris rapidement la leçon. La pièce n'étant pas inscrite dans un temps réel, devient une fable, une allégorie. La progression dramatique dépend de l'évolution des personnages et non du temps.

 ETUDE DE L'ESPACE

QUESTIONS


1 - De quelle ville viennent les personnages ? Dans quel pays est-elle située ?

2 - Quelle hypothèse peut-on alors émettre sur la localisation de l’île aux esclaves ?

3 - Les noms des personnages : Iphicrate, Euphrosine et Cléanthis sont d'origine grecque.
Mais d'où vient le nom d'Arlequin ?
- Trivelin a la même origine - Quel effet produit ces noms par rapport à l’hypothèse formulée à la question 2 ?

4 - Comment peut-on alors qualifier le lieu d'où sont originaires les personnages ?

5 – En quoi les didascalies précisant les éléments du décor suggèrent-elles la même idée ?
 
6 - Voir la scène 1  - l. 24 à  l. 27 et l. 89 à l.106
- En quoi, la manière d'évoquer le lieu d'où ils viennent, est différente selon qu’il s'agit d'Iphicrate ou d'Arlequin ?
- Comment l'expliquez-vous ?

7 – En quoi la fin de la pièce montre-t-elle que l’île, à la différence du lieu d’origine des personnages, est un espace positif ?

8 –  Quel type d’espace évoque le mot " île "?

9 - Pourquoi Marivaux a-t-il choisi ce type de lieu ? En quoi la structure de la pièce renforce-t- elle cette idée ?

10 - Dans la séance 2, nous avions qualifié l'île " d'espace utopique ". Précisez ce mot et expliquez pour quelle raison Marivaux a eu recours à ce type de lieu. 

Synthèse de la correction : 
1 - 2 - 3 - 4- 5 : après l'étude de ces questions, on remarque (comme pour l'étude du temps) que la Grèce antique n'est qu'une convention.
6 – 7 - 8 –9 - 10 Pour Iphicrate, Athènes est un lieu où il faisait bon vivre alors que pour Arlequin, c'est un lieu d’oppression, de division des hommes. L'île, au contraire, est un lieu de réconciliation. C'est un espace clos (cf. structure circulaire de la pièce), isolé du monde où une société idéale a pu se développer. Ce lieu utopique est un espace de liberté pour l'auteur.

Conclusion : (les élèves doivent pouvoir trouver seuls cette conclusion) 
Cette pièce appartient au genre de l’utopie. C'est un espace de liberté qui permet à Marivaux d'échapper à la censure. Marivaux ne propose pas un modèle politique mais un nouveau contrat social fondé sur la générosité. 
  

Séance 4 - 2h –


Dominante : lecture
Objectif : Comprendre que l'étude des personnages contribue à mettre en évidence les thèmes moraux de la pièce.

Plan de la séance : 
I - Les noms des personnages.
II - La permutation des personnages.
III - Le jeu des valets devenus maîtres.
I - Les noms des personnages. Cours dialogué.
On analyse l'origine et le sens des noms de chacun des personnages pour montrer qu'ils contribuent au brouillage de la situation temporelle. Les noms soulignent les caractères des personnages, leur donnent une identité mais ils ne sont pas une preuve de leur valeur.

II - La permutation des personnages. Cours dialogué.
On demande aux élèves ce qu'évoque la permutation des rôles (cf. sc.6) c'est à dire " le théâtre dans le théâtre ".
On les fait réfléchir sur ce changement d'identité : qui a la parole ? De quelle manière s'expriment et communiquent les personnages ?
Il faut guider les élèves pour qu'ils comprennent que cette permutation a une fonction morale (les maîtres vont comprendre la situation des esclaves) et que, si elle est possible, c'est que la différence de condition sociale est arbitraire (Evoquer la nuit du 4 août 1790).

III - Le jeu des valets devenus maîtres. Travail en binôme sur la scène 6, puis synthèse collective.
Questionnaire

1) Que font Cléanthis et Arlequin dans cette scène ? Dans quel but ? Relevez une réplique qui illustre votre réponse.


2) Lignes 23 à 51 Qui organise et dirige la scène ? A quel métier de théâtre cela correspond-il ? Donnez 2 exemples. Relevez une didascalie qui renvoie au monde du théâtre et non à l'histoire de la pièce.


3) Pourquoi la réplique d'Arlequin (l. 62) évoque-t-elle l'univers du théâtre ?


4) En quoi l'attitude d'Arlequin montre-t-elle qu'il s'agit d'un jeu ?


5) L'attitude de Cléanthis est-elle différente, montrez-le.


6) Le terme " marivaudage " appartient désormais au langage courant. Cherchez son sens dans le dictionnaire et indiquez le passage de cette scène qui illustre le mieux ce mot.


7) En quoi cette scène de jeux théâtraux et de marivaudage dénonce-t-elle le comportement social des individus ?


8) À travers cette scène, quel rôle le théâtre peut-il jouer auprès des spectateurs ?

Synthèse de la correction : 

Les valets parodient leurs maîtres dans cette scène qui est une mise en abîme du théâtre (théâtre dans le théâtre).
Cléanthis joue au metteur en scène, Arlequin est à la fois acteur et spectateur.
Leur conception du jeu de l'acteur est différente : Cléanthis joue pleinement son rôle (cf. le théâtre classique) alors que le jeu d'Arlequin est celui des acteurs de la commédia dell'arte.
Ce jeu théâtral et le marivaudage montre l'importance accordée aux apparences ; les hommes ne sont pas sincères, ils portent des masques.

Conclusion : (les élèves doivent pouvoir trouver seuls cette conclusion) 
L'étude des noms des personnages, la permutation des rôles (jeu théâtral) montre que le théâtre a une fonction morale. Il montre les travers des hommes et les incite à être meilleurs et plus authentiques. 

Séance 5 -1h - et - 1h- pour la correction (séance 6) 


Dominante : expression écrite
Objectif : 
- Transformer un extrait de roman en une scène de théâtre.

Sujet : Marivaux a aussi écrit des romans. Dans Le Paysan parvenu (1734), le héros, Jacob raconte ses mémoires.
Les premières pages de son récit présente sa famille. Son père était un paysan, fermier d'un riche seigneur, et son frère aîné était un aubergiste vite ruiné par " les dissipations de sa femme ". Jacob, qui s'est enrichi et élevé dans la société grâce aux femmes, s'est occupé de l'éducation de ses neveux. Il leur a permis de devenir des bourgeois " bien établis ".

Consignes : Vous réécrirez l'extrait du roman ci-dessous sous la forme d'une scène théâtrale.

ATTENTION !
1 - Réfléchissez à ce que vous devez supprimer, à ce que vous pouvez transformer, conserver ou développer (voir le dernier paragraphe du texte) pour rédiger votre scène.
2 - Respectez l'époque. Précisez le décor dans lequel sont situés vos personnages.
3 - Précisez l'acte et la scène
4 - N'oubliez pas les indications scéniques pour indiquer les gestes, les mimiques, les déplacements des comédiens.
5 – Différencier, dans votre présentation, le texte des répliques de celui des didascalies.

Texte
A l'égard de ses fils, mes secours les ont mis aujourd'hui en posture d'honnêtes gens ; ils sont bien établis, et malgré cela, je n'en ai fait que des ingrats, parce que je leur ai reproché qu'ils étaient trop glorieux.
En effet, ils ont quitté leur nom, et n'ont plus de commerce avec leur père, qu'ils venaient autrefois voir de temps en temps.
Qu'on me permette de dire sur eux encore un mot ou deux.
Je remarquai leur fatuité à la dernière visite qu'ils lui rendirent. Ils l'appelèrent monsieur dans la conversation. Le bonhomme à ce terme se retourna, s'imaginant qu'ils parlaient à quelqu'un qui venait et qu'il ne voyait pas.
Non, non, lui dis-je alors, il ne vient personne, mon frère, et c'est à vous à qui l'on parle. A moi ! reprit-il. Eh ! pourquoi cela ? Est-ce que vous ne me connaissez plus, mes enfants ? Ne suis-je pas votre père ? Oh ! leur père tant qu'il vous plaira, lui dis-je, mais il n'est pas décent qu'ils vous appellent de ce nom-là. Est-ce donc qu'il est malhonnête d'être le père de ses enfants ? reprit-il ; qu'est-ce que c'est cette mode-là ?
C'est, lui dis-je, que le terme de mon père est trop ignoble, trop grossier ; il n'y a que les petites gens qui s'en servent, mais chez les personnes aussi distinguées que messieurs vos fils, on supprime dans le discours toutes ces qualités triviales que donne la nature ; et au lieu de dire rustiquement mon père, comme le menu peuple, on dit monsieur, cela a plus de dignité. Mes neveux rougirent beaucoup de la critique que je fis de leur impertinence ; leur père se fâcha, et ne se fâcha pas en monsieur, mais en vrai père et en père aubergiste.

Remarque : après la lecture du texte par les élèves, expliquer les mots ou expressions difficiles. 

Séance 6

Correction du travail de transposition.

Séance 7 - 1 h –

Dominante : langue
Objectif : Etudier l'effet de sens dans l'emploi des pronoms personnels.

Plan de la séance : 
I - Le jeu des pronoms personnels dans la scène 1.
II - L'emploi de " vous " dans la scène 10.
III - Les valeurs de " on ".
I - Le jeu des pronoms personnels dans la scène 1. Cours dialogué.
On demande aux élèves de relever le pronom personnel le plus utilisé au début de la scène. Qui représente ce " nous " ? Le couple maître-valet semble solidaire dans le malheur. Puis en poursuivant la lecture, les élèves doivent remarquer que chacun des personnages délaisse le " nous " pour adopter le " je ".

Faire étudier la réplique d'Iphicrate (l. 24 à l. 27).
- De quelle manière est utilisée la première personne du pluriel ?
Avec des verbes à l'impératif, Iphicrate continue à exercer son pouvoir, le " nous " est faussement fraternel.
- Quelle personne utilise ensuite Iphicrate ?
Le " je " qui traduit son angoisse, lui seul est concerné et c'est sa personne qui le préoccupe. Le  « nous » est au service du " je ".
De même par un jeu de questions-réponses, on amènera les élèves à constater qu'Arlequin utilise rapidement le " je " pour montrer son autonomie. Il se dissocie de son maître et revendique sa liberté (cf. les répliques l. 19 à l. 23 et l. 36 à l. 38.). Le couple maître-valet (nous) ne fonctionne plus.

Faire étudier la tirade d’Arlequin (l. 93 à l. 106).
Les élèves doivent découvrir qu'au cours de cette tirade, Arlequin passe du vouvoiement au tutoiement (cette figure de style s'appelle une énallage : changement de pronom personnel à des fins expressives). Il impose au dialogue un certain cadre. Iphicrate est destitué par le langage. Mais Arlequin ne se pose pas en supérieur (cf. " mon ami ").

II - L'emploi de " vous " dans la scène 10. Cours dialogué.
Les élèves doivent remarquer que désormais tous les personnages se vouvoient : égalité, respect mutuel. Puis on fait étudier la tirade de Cléanthis (à partir de la l. 22).Au début de la tirade, Cléanthis ne s'adresse qu'à Iphicrate et Euphrosine mais à la l. 39 le " vous " (« Entendez-vous messieurs ") a une valeur généralisante, elle s'adresse aux spectateurs. On demande aux élèves l'effet de sens produit.

III - Les valeurs de " on ". Cours dialogué et travail en binôme.
On demande aux élèves la valeur que l'on attribue généralement à " on ". Puis on leur demande de réfléchir sur la valeur du " on " dans la scène 2 (l. 4) c'est à dire " je " ou " nous ". Effet produit ? Menace car plus mystérieux, qui sont ces redresseurs de tort ? Puis les élèves travailleront en binôme sur la tirade de Cléanthis - sc.3 - l. 113 à l. 143. Ils doivent relever les " on " et étudier les effets de sens.

Conclusion : (les élèves doivent pouvoir trouver seuls cette conclusion) 
L'emploi des pronoms personnels n'est pas innocent, il contribue au sens du texte en soulignant l'évolution des rapports des personnages. Il montre que l'auteur, par l'intermédiaire des personnages, peut s'adresser aux spectateurs. La portée de son discours est alors plus forte. 

Séance 8 - 2 h –


Dominante : lecture
Objectifs :
- Identifier et caractériser les procédés comiques.

Plan de la séance : 
I - Le comique de situation.
II - Les procédés du comique.
III - Les fonctions du comique.
I - Le comique de situation. Cours dialogué.

On demande aux élèves en quoi l'action de la pièce est en elle-même un élément du comique (renversement des rôles). On leur fait définir les notions de ton satirique et de parodie en se référant en particulier aux scènes 3 et 6.
II - Les procédés du comique. Travail en groupes et synthèse collective.


Les élèves travaillent sur le questionnaire.

Questionnaire

1) Dans la scène 1, en quoi le comportement d'Arlequin s'oppose-t-il à celui d'Iphicrate ?

Dans un tableau à 2 colonnes, relevez les éléments qui justifient votre réponse. Quel est l'effet produit par cette opposition ?

2) Dans la scène 5, quel est le comportement d'Arlequin face à la nouvelle situation ?
Relevez les éléments qui justifient votre réponse.

3) Dans la scène 2, relevez 3 répliques humoristiques d'Arlequin et expliquez-les.

4) Dans la scène 4 (l.38 à l.55), expliquez en quoi la forme du dialogue constitue un élément comique.
Relevez un procédé qui accentue l'aspect humoristique de l'échange verbal.

III - Les fonctions du comique. Cours dialogué.


On interrogera les élèves sur les fonctions d'une pièce comique : divertir le spectateur mais aussi dénoncer les défauts humains. La forme de la pièce renforce donc le sujet moral de l'action. 

Séance 9 - 2h -
Dominante : lecture
Objectif : 
- Lire des extraits de pièces de théâtre dont le discours paraît plus nettement politique.

Plan de la séance : 
I - Le Mariage de Figaro, Beaumarchais. Acte. V, scène.3.
II - Les Mains sales, J.P Sartre. Tableau 5, scène .III.
I - Le Mariage de Figaro, Beaumarchais. Acte. V, scène.3. Cours dialogué.
On étudie le début de la tirade de Figaro jusqu'à " et qu'il n'y a que les petits hommes, qui redoutent les petits écrits."
Une introduction doit présenter la situation.
On fait relever aux élèves les expressions qui caractérisent chacune des classes sociales, puis les critiques émises contre la société.
On demande de mettre en évidence les différents métiers qu'a tenté d'exercer Figaro et ce qu'il revendique c'est à dire l'égalité des chances mais non la suppression des classes sociales
On fait ensuite repérer les critiques plus politiques (critique de la censure, emprisonnement arbitraire …).
Puis on  compare le discours de Beaumarchais avec celui de Marivaux.
Mais cette pièce n'est pas vraiment une remise en cause de la société, la portée politique est donc limitée.

II - Les Mains sales, J.P Sartre. Tableau 5, scène. III. Cours dialogué.
On étudie à partir de la réplique de Hugo "Je n'ai jamais menti aux camarades." jusqu'à la réplique de Hugo "Hoederer".

Une introduction doit bien sûr résumer le sujet de la pièce et situer la scène.
On demandera en quoi le sujet de la pièce est nettement politique.
On remplira avec les élèves un tableau, (le professeur utilise le rétroprojecteur) pour mettre en évidence ce qu'accepte ou refuse de faire chacun des personnages pour faire triompher le communisme.
On fera expliquer le titre de la pièce.

On demandera aux élèves d'argumenter en faveur de l'un ou de l'autre des personnages.
On conclut que le spectateur ne peut pas vraiment adopter une thèse plus que l'autre.

Corrigé du tableau :

	
	Il accepte de faire
	Il refuse de faire

	HOEDERER

	- mentir
- gouverner avec le Régent
- éliminer ses adversaires
- commettre des actes immoraux
	- Sacrifier des milliers d'hommes innocents au nom de la morale politique

	HUGO

	- tuer
- sacrifier des milliers d'hommes
	- mentir
- trahir ses idées politiques, la cause qu'il défend et qu'il croit juste


Conclusion de la séquence : (les élèves doivent pouvoir trouver seuls cette conclusion) 
Une pièce de théâtre peut donc aborder des problèmes moraux, sociaux ou politiques mais elle est rarement didactique. Le spectateur a une certaine liberté d'interprétation.
(A propos des Mains sales, Sartre a écrit : "Une bonne pièce de théâtre doit poser des problèmes et non les résoudre".)

Séance 10 - Entraînement à l'épreuve de l'examen.
On peut proposer aux élèves le sujet de la session février 1999 (Nouvelle-Calédonie session de remplacement et métropole, session spéciale).
La Colonie de Marivaux (sc.XVI).

 Quelques ouvrages à consulter :

· Maîtres et valets dans le théâtre du XVIIIème siècle - Thèmes et questions d'ensemble- Profil – Hatier.
- Le théâtre, problématiques essentielles - Histoire littéraire - Profil – Hatier.
- Le théâtre en France au XVIIIème siècle, Coll. " Que sais-je ? " P.U.F.
- L île des esclaves - Dossier du professeur - Hachette Education.
- L île des esclaves - Collection Pocket - (dossier à la fin du livre).
- L île des esclaves de Marivaux - Profil d'une œuvre - Hatier.
- La lecture méthodique de Michel Descotes -CRDP de Toulouse.

Joëlle Brouzeng-Lacoustille  -  Lycée d’hôtellerie et de tourisme de St Quentin - en -Yvelines

